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■ MOT DU COORDONNATEUR  

L’année 2004 qui se termine a été bien remplie 
pour le Réseau Démographie. Deux activités ont 
notamment largement mobilisé le Secrétariat et le 
Comité de coordination de votre Réseau. En avril 
dernier nous lancions, presque simultanément, le 
6ième appel à contribution pour des Actions de 
recherches en réseau (ARR) et l’appel à parti-
cipation à nos prochaines Journées scientifiques 
qui se tiendront à Cotonou en novembre 2005. La 
réponse à ces deux activités a été à nouveau 
extrêmement positive et ce, malgré nos inquiétudes. 
Ces craintes étaient liées au fait que toute la 
gestion des dossiers, que ce soit pour le dépôt des 
propositions de projets d’ARR ou pour soumettre 
une proposition de communication, s’est fait 
essentiellement sur support électronique. 

Le Réseau démographie a d’ailleurs été, parmi les 
18 réseaux de chercheurs de l’AUF,  l’un des 
premiers à faire ce passage à l’électronique. Au vu 
notamment du nombre des propositions reçues 
pour nos 6ième Journées scientifiques, soit plus d’une 
centaine, on peut croire que ce virage électronique 
a été négocié avec succès. Soulignons à ce sujet 
l’excellent travail de Komi Gratias Gligbe et 
Mathieu Gagné au Secrétariat du Réseau 
démographie à Québec de même que l’apport 
d’Alexandre De Haan, Webmestre au Bureau de 
l’AUF à Montréal. 

Par ailleurs, ce bulletin comporte une nouveauté. 
Depuis que j’occupe le poste de Coordonnateur, 
plusieurs personnes m’ont suggéré d’initier, au 
sein de notre Réseau, une réflexion sur les enjeux 
démographiques de la Francophonie. Le présent 
bulletin vous offre un point de départ avec une 
brève synthèse d’une étude sur le sujet. Vos 
commentaires et réactions seront les bienvenus. 

Enfin, au nom de mes collègues et amis, membres 
du Comité de Coordination, Aziz Ajbilou, Marc 
Pilon, Dominique Tabutin et Émilien Kokou 
Vignikin, je tiens à vous souhaiter une année 2005 
de bonheur et de santé à vous et aux membres de 
vos familles. 

Richard MARCOUX 
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■  LA FRANCOPHONIE DE DEMAIN ? 
ESSAI DE MESURE DEMOGRAPHIQUE 

D’ICI 2050 

Quel pourrait bien être l’effectif futur de la 
population appartenant à la francophonie ? Quelle 
sera sa répartition géographique dans les 
décennies à venir ? Dans un contexte où 
mondialisation semble rimer avec anglicisation, 
dans la mesure où l’anglais s’impose comme 
langue de communication dans les échanges de 
plus en plus fréquents entre des univers 
linguistiques distincts, notamment à travers les 
technologies de l’information, il nous paraît inté-
ressant de tenter un exercice prospectif démogra-
phique qui pourrait nous permettre de cerner ce 
que sera la francophonie de demain. Évidemment, 
le rôle de la francophonie dans le monde ne peut 
se résumer au seul décompte des individus appar-
tenant aux pays francophones. En effet, c’est 
notamment à travers le dynamisme de ses 
institutions et de ses acteurs politiques, artistiques, 
scientifiques et économiques que le monde fran-
cophone se fait entendre et conserve une 
reconnaissance mondiale. Il importe tout de même 
de reconnaître que le poids démographique d’un 
groupe n’est pas un attribut marginal puisque, 
comme on le sait, il est, du moins théoriquement, 
l’élément central des mécanismes décisionnels de 
tous les appareils démocratiques. Le poids 
démographique d’un groupe constitue même un 
enjeu social et politique majeur dans de nombreux 
débats, tant au niveau local et national qu’à 
l’échelle internationale. Dans ce qu’il est convenu 
de nommer le concert des nations, les pays 
francophones pourront se faire entendre dans la 
mesure où ils forment un ensemble suffisamment 
important sur le plan démographique… et 
s’entendent bien sûr pour parler d’une même 
voix ! 
 
Les nouvelles projections des Nations Unies : 
un tournant majeur 
Jusqu’à la fin du 20e siècle, les projections des 
Nations Unies reposaient sur certains postulats qui 
ont été abondamment critiqués. Les critiques 
portaient plus particulièrement sur la notion 
d’équilibre, centrale dans les exercices de 
projection menés à New York. Par exemple, les 
experts des Nations Unies supposaient qu’il y 
aurait à l’échelle de la planète convergence des 
transitions de la fécondité vers ce fameux seuil de 
2,1 enfants par femmes, niveau qui permet de 
garantir le remplacement des générations dans un 
contexte de faible mortalité. La « révision 2002 » 
des projections représente un virage majeur. Notre 
collègue Jean-Pierre Guengant a même parlé de 
« “Révolution” dans le champ des projections  

 
démographiques » dans le bulletin du CICRED de 
2002. Outre l’intégration attendue des effets de la 
pandémie du VIH-sida sur les niveaux de 
mortalité dans de nombreux pays et la prise en 
compte de la complexité des modèles de 
migrations internationales en fonction des 
mouvements passés, les nouvelles projections se 
démarquent principalement en ce qui a trait à la 
natalité : la convergence vers un seuil de rempla-
cement des générations n’est plus le postulat 
retenu. En effet, les récentes études montrent, 
d’une part, que dans de nombreux pays en 
développement la fécondité a diminué beaucoup 
moins rapidement que le laissaient supposer les 
prévisions antérieures. D’autre part, la reprise 
envisagée de la natalité dans la plupart des pays 
développés ne s’est pas produite. De ce fait, la 
croissance démographique de certains pays en 
développement devrait être beaucoup plus 
importante que ne l’annonçaient les exercices de 
projection précédents. À l’inverse, la nouvelle 
approche prospective conduit à prévoir un 
ralentissement considérable de la croissance 
démographique dans les pays développés, et 
même une décroissance plus rapide pour certaines 
régions et certains pays, avec le vieillissement 
démographique qui accompagne ce phénomène. Il 
ne fait aucun doute que ces nouvelles tendances 
conduisent à une reconfiguration majeure des 
poids démographiques des pays de la planète. 
 
Qui fait partie de la francophonie ? 
Bien qu’elle puisse paraître banale, il n’est pas 
aisé de répondre à cette question. Dans le cadre du 
présent exercice nous retiendrons deux approches. 
La première approche s’appuie sur des critères 
politico-juridiques et conduit à regrouper la 
population des 29 pays membres de 
l’Organisation Internationale de la Francophonie et 
qui ont retenu le français comme langue officielle. 
Paradoxalement, cette approche conduit à définir 
la francophonie sans tenir compte des 
francophones. La deuxième approche s’appuie sur 
une évaluation des locuteurs francophones à 
savoir l’ensemble des individus qui font usage du 
français. Cet indicateur s’appuie sur deux études 
réalisées par deux des organisations de la 
francophonie et qui ont permis d’estimer en 2000 
la proportion de francophones que compte chacun 
des pays du monde. Il ne s’agit donc plus ici de 
définir la population francophone uniquement à 
partir du lien politique et juridique qu’entretient le 
pays d’appartenance d’un individu à l’égard des 
institutions francophones, mais plutôt de prendre 
en considération la prévalence du français dans 
chacun de ces pays du monde.  
Mais comment évoluera cette prévalence du 
français ? On pourrait évidemment maintenir les 
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taux obtenus en 2000 pour les cinquante années à 
venir, ce qui peut paraître assez réaliste pour les 
pays francophones du Nord et pour les pays non 
membres de la Francophonie. Il en est autrement 
toutefois de certains pays du Sud, notamment 
ceux d’Afrique subsaharienne où le français a le 
statut de langue officielle et où il est largement 
utilisé dans l’espace public (radio, télévision, 
journaux, fonction publique, etc.) tout en 
cohabitant avec d’autres langues nationales ou 
locales. Ainsi, dans la presque-totalité des pays 
francophones d’Afrique subsaharienne, 
l’enseignement primaire, secondaire et supérieur 
se fait presque exclusivement en français. Le 
problème pour l’instant est que les niveaux 
d’éducation et d’alphabétisation y sont 
particulièrement faibles. Au Mali, par exemple, 
nous avons pu estimer que moins du tiers des 
enfants admissibles au primaire fréquentent 
l’école. Devant l’ampleur des défis de 
développement, les intervenants internationaux se 
sont donné un programme d’action en se fixant 
comme objectif l’éducation pour tous en l’an 2015. 
Bien que l’objectif puisse paraître peu réaliste pour 
cet horizon temporel dans certaines régions, on 
peut néanmoins croire que les efforts accomplis 
pour relever les niveaux d’éducation se révéleront 
suffisamment fructueux pour conduire à une aug-
mentation considérable des proportions de 
francophones dans ces pays au cours des 
prochaines décennies. 
 
Les tendances et défis de demain 
L’exercice mené ici doit évidemment être 
examiné avec prudence puisqu’il s’agit d’une 
tentative pour esquisser ce que pourrait être 
l’avenir démographique de la francophonie ou du 
monde francophone, à partir des informations 
disponibles, partielles et incomplètes, et sur la 
base des hypothèses qui semblent les plus 
plausibles. On peut ainsi estimer que l’espace 
francophone, défini sur la base des pays qui ont le 
français comme langue officielle, comptait 300 
millions de personnes en 2000; ce chiffre devrait 
approcher le demi-milliard en 2025 et dépasser 
650 millions en 2050. L’avenir démographique de 
la francophonie reposera de plus en plus sur les 
pays du Sud, plus particulièrement sur l’Afrique, 
et sera donc lié à des contextes nationaux plus 
multilingues. Le nombre de locuteurs franco-
phones, estimé pour sa part à 175 millions en 
2000, pourrait atteindre 680 millions si des 
mesures énergiques sont prises pour appuyer les 
programmes visant à assurer l’éducation à tous 
dans les pays du Sud où on enseigne déjà en 
français. Les francophones, qui représentaient en 
2000 moins de 3 % de la population du monde, 
pourraient voir leur poids démographique passer à 
plus de 7 % de la population mondiale au milieu 
du 21e siècle. 

Les tendances démographiques que prévoient les 
Nations Unies conduisent, dans l’ensemble, à une 
reconfiguration importante du poids des nations à 
l’échelle de la planète. Le monde francophone 
n’est nullement épargné par cette reconfiguration. 
Quel que soit le scénario retenu, l’Afrique voit 
son poids démographique augmenter 
considérablement : alors que moins de la moitié 
des francophones du monde y vivaient en 2000, 
on peut s’attendre à y trouver près de 84 % des 
locuteurs du français en 2050, soit plus d’un 
demi-milliard des 680 millions de francophones 
de la planète. Enfin, il ne faut pas oublier que les 
mécanismes assurant la croissance démographique 
se répercutent directement sur les structures par 
âge des populations. Ainsi, le processus de vieil-
lissement accéléré des populations des pays 
occidentaux, associé au maintien d’une fécondité 
plus élevée dans les pays d’Afrique, fait en sorte 
que les jeunes se retrouvent en proportions plus 
importantes dans le Sud. Les deux « pères » de la 
francophonie internationale, Hamani Diori et 
Léopold Sédar Senghor, anciens présidents du 
Niger et du Sénégal respectivement, seraient 
sûrement bien étonnés d’apprendre que 
9 francophones de 15 à 29 ans sur 10 pourraient 
provenir de l’Afrique en 2050. 
 
S’il semble destiné à passer par l’Afrique, l’avenir 
démographique de la francophonie est conditionné 
par au moins deux éléments majeurs : 
• des mesures fortes et efficaces dans le 

domaine de l’enseignement devront permettre 
de relever substantiellement les niveaux 
d’éducation dans les pays de l’Afrique 
francophone; 

• les pays de l’Afrique francophone et leurs 
populations devront considérer que ce 
relèvement important des niveaux d’éducation 
- nécessaire à leur développement social et 
économique - peut et doit se faire notamment 
dans le cadre de programmes d’enseignement 
et de formation où la langue française occupe 
une place importante. 

 
Étant donné le multilinguisme pratiqué dans la 
plupart des pays d’Afrique, y compris ceux de la 
francophonie, il faudra nécessairement identifier 
la place et le rôle de la langue française par 
rapport aux autres langues en usage dans ces pays, 
mais également aux autres langues qui semblent 
s’imposer dans le monde, notamment l’anglais, 
l’arabe et l’espagnol. Compte tenu des écarts 
disproportionnés dans les moyens dont disposent 
les pays, il est évident que l’avenir démographi-
que de la francophonie dépendra grandement des 
gestes de solidarité et des efforts que seront prêts 
à consentir les pays du Nord de la francophonie à 
l’endroit des pays francophones d’Afrique. Les 
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acteurs de la francophonie auront aussi un rôle 
majeur à jouer pour susciter ou maintenir un 
intérêt pour le développement du français dans de 
nombreux secteurs en Afrique, notamment dans 
les médias (écrits, radiophoniques, audiovisuels et 
électroniques), dans les milieux des arts (cinéma, 
littérature, etc.) et dans le secteur de 
l’enseignement et de la recherche scientifique. 
 

REPARTITION (%) PAR CONTINENT 
DES POPULATIONS DE LA FRANCOPHONIE 

ET DES FRANCOPHONES 
ET EFFECTIFS TOTAUX. 1960-2050 

 
Francophonie politique 

Continents 1960 2000 2025 2050
Afrique 43,8 % 62,0 % 72,9 % 80,3 %
Amériques  14,9 % 12,7 % 9,8 % 7,7 %
Europe 41,2 % 25,2 % 17,1 % 12,0 %
Population 
francophonie 

146 838 306 692 479 352 677203

Population 
mondiale 

3 021 475 6 070 581 7 851 455 8 918 724

Scolarisation des pays francophones 
Continents  2000 2025 2050
Afrique 47,4 % 73,6 % 83,7 %
Amériques  7,5 % 5,2 % 3,8 %
Asie 2,1 % 1,3 % 0,9 %
Europe 42,7 % 19,7 % 11,4 %
Population 
francophone  

175 458 403 224 687 633

Population 
mondiale 

6 070 581 7 851 455 8 918 724

 
Richard MARCOUX,  

Professeur à l’Université Laval et Coordonnateur 
du Réseau Démographie de l’Agence 

Universitaire de la Francophonie 
 
NOTE : Une version de ce texte est parue  dans le cadre d’un 

dossier spécial publié pour le Xe Sommet de la Francophonie 
de Ouagadougou par le journal Le Devoir du 26 novembre 

2004. Il s’agit également d’une synthèse d’un article publié 
dans les Cahiers québécois de démographie et qui est 
accessible en ligne en format PDF. 
 (http://www.erudit.org/revue/cqd/) 

 
 

■  PREPARATIFS DES 6IEME JOURNEES 
SCIENTIFIQUES  DE COTONOU EN 2005  

 
Les préparatifs des 6ème Journées Scientifiques du 
Réseau Démographie à Cotonou en 2005, et qui 
portera sur le thème « Villes du Sud. 
Dynamiques, diversités et enjeux 
démographiques et sociaux » se déroulent 
normalement.  
Les appels à communication ainsi que les 
propositions des ARR ont été sélectionnés pour 
les premières et présélectionnées pour les 
secondes. Les auteurs des communications 

retenues et des propositions des ARR 
présélectionnées, en ont été avisés. 
Dans le prochain bulletin, d’amples détails seront 
donnés sur l’organisation des journées 
scientifiques de Cotonou 2005. 
 
 

■  ANNONCES 

PUBLICATIONS 
 
L’UEPA/UAPS vient de diffuser son journal 
«  Newsletter » N° 45 -46 Septembre 2004, et 
son bulletin « ETUDE DE LA POPULATION 
ARICAINE / AFRICAN  POPULATION  
STUDIES », vol. 19 N° 2 octobre 2004 / Vol. 19 
N°2 October 2004.  Les résumés des articles 
présentés peuvent être consultés en ligne à 
l’adresse http://www.uaps.org, sur le lien 
« Publications ». 

 
UN NOUVEAU COLLOQUE 

 
Les Réseaux des chercheurs « Développement et 
Environnement » de l’Agence Universitaire de la 
Francophonie, en partenariat avec le CIRAD et 
l’Institut d’Économie Rurale de Bamako, lance 
l'appel à communications et le formulaire 
d'inscription pour le colloque portant sur le thème  
"Filières d’exportation de produits agricoles du 
Sud : réformes institutionnelles, négociations 
internationales et impacts socio-
démographiques". Ce Colloque est prévu pour les 
6, 7 et 8 avril à Bamako. La date limite de 
réception des propositions est fixée au 4 mars 
2005. Les formulaires d’inscription et de 
proposition de communication, disponibles sur la 
page Internet du programme Développement et 
environnement à l’adresse :  
www.auf.org/programmes/programme2, sont à 
adresser avant le 4 mars 2005 uniquement par 
voie électronique à : 

Rachida MAOUCHE 
Administration scientifique des programmes 

thématiques 
Agence universitaire de la Francophonie 

4, place de la Sorbonne 
75005 Paris 

tel : +33 1 44 41 18 18 
courriel : rachida.maouche@auf.org 

 
 
 
 
 
 
 

 

http://www.uaps.org/
http://www.auf.org/programmes/programme2
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BOURSES ET STAGES 
 

BOURSES D’ÉTUDES DOCTORALES ET AU 
MASTER EN POPULATION ET SANTE EN 

AFRIQUE 
   
Grâce à une subvention de la Fondation Bill & 
Melinda Gates, le Département de Démographie 
et l’Unité de Santé Internationale (USI) de 
l’Université de Montréal, en collaboration avec 
l’Unité d’Enseignement et de Recherche en 
Démographie (UERD) et le Département de Santé 
Publique de l’Université de Ouagadougou, ont 
conjointement développé le projet « Renforcement 
des capacités en population et santé en Afrique 
Subsaharienne Francophone ».  
 
AA))  BBBOOOUUURRRSSSEEESSS   DDD’’’ÉÉÉTTTUUUDDDEEESSS   DDDOOOCCCTTTOOORRRAAALLLEEESSS   ÀÀÀ   

LLL’’’UUUNNNIIIVVVEEERRRSSSIIITTTÉÉÉ   DDDEEE   MMMOOONNNTTTRRRÉÉÉAAALLL   EEENNN   
PPOOPPUULLAATTIIOONN  EETT  SSAANNTTÉÉ  EENN  AAFFRRIIQQUUEE  

 
Pour 2005-2006, le programme offre trois bourses 
doctorales en population et santé à partir de 
septembre 2005 pour des candidats et candidates 
aux programmes de Ph.D. en population et santé.  

Exigences : 

1) Être citoyen ou citoyenne d’un pays d’Afrique 
subsaharienne francophone.  

2) Avoir complété une maîtrise en démographie, 
en santé publique ou dans une discipline 
connexe avec un dossier académique 
d’excellente qualité. 

3) Choisir un sujet de thèse portant sur des 
questions relatives à la population et la santé 
en Afrique.  

Pour postuler, envoyer directement au Comité 
des bourses à Montréal  avant le  
28 février 2005 : 

1) Un dossier complet en version papier de la 
demande d’admission à l’Université de 
Montréal, au programme de Ph.D. en 
démographie ou à l’une des trois options 
suivantes en santé publique soit, Organisation 
des soins de santé, Épidémiologie ou 
Promotion de la santé.  

• Pour les formulaires et la liste des 
documents à fournir, voir les sites Web 
suivants :  

http://www.etudes.umontreal.ca/formuls/adm2e_cycle.pdf

http://www.etudes.umontreal.ca/admission/documents.html

http://www.medsp.umontreal.ca/doctorat/admission.htm

 

2) Une lettre d’intention indiquant : (1)le 
programme postulé ; (2) les coordonnées de 
vos références (nom, téléphone et adresse 
électronique) ; (3) votre adresse postale. 

Adresse de contact :     
COMITÉ DES BOURSES 
Projet Renforcement des capacités en 
population et santé en Afrique subsaharienne 
francophone  
Unité de Santé internationale 
Édifice Saint-Urbain 
3875 Saint-Urbain, Bureau 531 
Montréal, Québec 
Canada H2W 1V1 

 
 
BB..))  BBOOUURRSSEESS  DD’’ÉÉTTUUDDEESS  AAUU  MMAASSTTEERR  AA  

LL’’UUNNIIVVEERRSSIITTÉÉ  DDEE  OOUUAAGGAADDOOUUGGOOUU    
((BBUURRKKIINNAA  FFAASSOO))  EENN  PPOOPPUULLAATTIIOONN  EETT  
SSAANNTTEE  

 
Pour 2005-2006, le programme  offre quinze 
bourses d’études (d’une durée de 15 mois) à partir 
d’octobre 2005 pour des candidat(e)s au master 
(DESS) en population et santé à l’université de 
Ouagadougou.    

Exigences : 
1. Etre citoyen d’un pays d’Afrique 

subsaharienne francophone ; 
2. Avoir complété une maîtrise dans une 

discipline relative à la population ou la 
santé, avec un dossier académique 
d’excellente qualité ; 

3. Exercer dans le domaine « population et 
santé » constitue un atout ; 

4. Avoir déposé un dossier de candidature le 
22 avril 2005 au plus tard. 

Pour postuler, envoyer directement au Comité 
de Programme à Ouagadougou au plus tard 
le 22 avril 2005 : 

 
1. Un dossier complet de demande 

d’admission au programme de Master 
comprenant un curriculum vitae de trois (3) 
pages maximum et une copie certifiée 
conforme des pièces suivantes: 

- acte de naissance ou jugement supplétif 
d’acte de naissance  en tenant lieu; 

- diplôme de maîtrise (au moins) ; 
- attestation de travail s’il y a lieu 

2. Une lettre d’intention (d’une page 
maximum), indiquant : (1) les coordonnées 

 

http://www.etudes.umontreal.ca/formuls/adm2e_cycle.pdf
http://www.etudes.umontreal.ca/admission/documents.html
http://www.medsp.umontreal.ca/doctorat/admission.htm
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de deux personnes de référence (nom, 
téléphone et adresse électronique), (2) si 
vous postulez ou non à une bourse du 
programme et (3) vos adresses (postale et 
électronique). 

 
Contact 
 
COMITE DE PROGRAMME 
Projet de Renforcement des capacités en 
population et santé en Afrique subsaharienne 
francophone 
Unité d’Enseignement et de Recherche en 
Démographie (UERD) 
03 BP 7118 Ouagadougou 03 
Burkina Faso 
 
Note : Outre les quinze bourses financées par le 

Programme, cinq places sont disponibles pour 
des candidats remplissant les conditions 
d’admissibilité,  bénéficiant de toute autre 
source, susceptible de financer leurs études.  

 
Pour toute information complémentaire, veuillez 
vous adresser par courrier électronique à 
« direction@uerd.bf ». 
 

 
STAGE DE FORMATION : 

PPrrooggrraammmmee  ddee  ffoorrmmaattiioonn  eenn  ssaannttéé  ddee  llaa  
rreepprroodduuccttiioonn..  AAnnaallyyssee  ddeess  ddoonnnnééeess  dd’’eennqquuêêttee  eett  

éévvaalluuaattiioonn  ddee  pprroojjeettss..  

Institut de démographie-Université Catholique 
de Louvain, Louvain-la-Neuve, Belgique (11 

juillet - 2 septembre 2005) 

L'Institut de Démographie et le Département des 
Sciences de la Population de l'Université 
Catholique de Louvain (UCL) organisent, en 
collaboration avec l'Institut de Formation et de 
Recherches démographiques (IFORD) de 
Yaoundé et le Centre Population et  
Développement (CePeD) de Paris, un 
"Programme de formation en santé de la 
reproduction". Cette école d'été internationale, en 
langue française et orientée vers les pays du Sud, 
a pour objectifs de dispenser une formation 
continue à des personnes s'intéressant à l'un des 
multiples secteurs du champ de la santé de la 
reproduction, à l'organisation d'enquêtes, au 
traitement de données et à l'évaluation de 
programmes mis en place dans ce domaine. En 
2005, l'école d'été se tiendra à Louvain-la-Neuve 
(Belgique) du 11 juillet au 2 septembre 2005. 

Le Programme s'adresse aux personnes titulaires : 
(1) d'un diplôme universitaire d'au moins quatre 
années d'études (en sciences sociales, en 

statistique ou en médecine ; (2) travaillant dans un 
programme relatif à la santé de la reproduction ; 
(3) ayant une bonne connaissance du français.  
Les inscriptions seront closes à partir du moment 
où le nombre maximal de 20 participants sera 
atteint.  

Des informations complémentaires sur le contenu, 
le coût et les formalités d'inscription au 
Programme de formation en santé de la 
reproduction, ainsi que la possibilité, pour les 
candidats des pays du Sud, de bénéficier d’une 
bourse d’étude dans le cadre du programme, 
peuvent être obtenues auprès de la  personne et à 
l'adresse suivante : 

Institut de démographie, UCL 
Place Montesquieu 1/17 
B-1348, Louvain-la-Neuve - Belgique 
Tel : +32 (0)10 47 29 51 
Fax : +32 (0) 10 47 29 52 
E-mail: gourbin@demo.ucl.ac.be 
 
 
 
Publication du Réseau Démographie de l'AUF, ce 
bulletin d'informations est distribué gratuitement 
dans les centres de recherches francophones et 
aux personnes qui en font la demande auprès du 
secrétariat du Réseau. Une version électronique 
est également envoyée à tous nos membres dont 
nous avons les coordonnées électroniques. 

 
Réseau Démographie de l’AUF 

Département de sociologie 
Faculté des sciences sociales 
Pavillon Charles-de-Koninck 

Université Laval 
Québec (Québec) G1K 7P4 

 
Tél. : (418) 656-2131 poste 3896 

Fax : (418) 656-7390 
 

www.demographie.refer.org 
reseau_demographie@fss.ulaval.ca 
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